
Intervention table ronde CN 2019 

 

Catherine Barreau, je suis tombée dans l'Action Catholique il y a longtemps  … comme responsable en ACE. 

Mais à la différence d'Obélix j'ai le droit de reprendre une dose tous les ans 

On m'a demandé de faire une intervention comme accompagnatrice d'équipe, en insistant sur le côté collectif 

de ce que propose l'enquête, un vrai casse tête auquel je ne sais  pas si j'ai pu y répondre mais je vais vous 

faire part de mon expérience 

 

 

Elle se fera essentiellement sur l'accompagnement d'équipes et la manière dont les membres entrent ou non 

dans l'enquête. 

Ma première expérience d'accompagnement d'une équipe remonte à une bonne quinzaine d'années. 

Une personne venant de terminer son cheminement vers la confirmation avait demandé de pouvoir continuer 

une réflexion. L'équipe accompagnatrice du catéchuménat lui a proposé de me contacter. 

Après 2 ou 3 rencontres, le prêt de la revue, et pas mal d'échanges, je lui ai demandé si elle connaissait des 

personnes avec qui elle aimerait partager. Une équipe de femmes s'est alors constituée autour d'elle. 

Dès la première rencontre, je leur ai parlé de l'ACI, des 3 portes d'entrées : Enquête, RDV, Méditation. 

D'après mes souvenirs, l'adhésion a été faite par chacune dès le début, 2 femmes avaient déjà été en équipe 

auparavant. 

Mon accompagnement consistait en premier lieu à aider à suivre la pédagogie du mouvement, à aider au bon 

déroulement de la réunion et à essayer d'aller jusqu'au bout de la démarche : regarder, discerner, transformer. 

Ce n'est pas très facile je l'avoue d'aller jusqu'au discernement mais dans la majorité des équipes, je crois que 

nous avons aussi des difficultés. Discernement en lien bien sûr avec la parole de Dieu, mais ce n'est pas plus 

simple ! 

Les différentes enquêtes ont toujours été bien accueillies et nous avons pu échanger sans contrainte. 

Et les CR ont toujours été faits à tour de rôle ainsi que la préparation des rencontres. 

Nous avons relu chaque fin d'année nos CR pour essayer de discerner les transformations. C'est vraiment un 

moment indispensable pour découvrir le chemin parcouru par chaque membre et par l'équipe. 

Cette équipe a vu certains de ses membres partir, d'autres être accueillis et elle continue son cheminement 

mais je n'en suis plus l'accompagnatrice. 

Il n'y a jamais eu aucune difficulté à entrer dans l'enquête par contre discerner ou repérer le collectif est 

vraiment plus difficile. 

 

J'accompagne actuellement, avec un autre membre de l'ACI et un prêtre, qui participe de temps en temps aux 

rencontres, une équipe ACI de jeunes adultes et ce, depuis quelques années. 

Cette équipe est née du souci d'un prêtre voulant répondre aux souhaits de jeunes mariés, de jeunes parents 

venant de faire baptiser leur enfant de continuer à rencontrer d'autres et de cheminer voire de célibataires qui 

avait formulé ce même souhait. La première rencontre a eu lieu après la visite d'une nouvelle église, les 

membres de l'ACI présents ont dit ce qu’être en équipe leur permettaient. 

Au début, pendant environ 18 mois, nous nous retrouvions autour d'un repas une fois tous les 2 mois, sur un 

thème proposé par les accompagnateurs. Les premiers CR étant faits par l'un d'eux. 

Puis, nous avons utilisé les « fiches Éveil », une fois sur la vie, une fois une méditation, très vite, plusieurs 

les ont achetées et le choix du sujet pour la fois suivante a été fait à la fin de chaque rencontre. Les CR faits 

encore par un des accompagnateurs. 

 Au bout d'un an avec les fiches, nous leur avons proposé d'entrer en ACI, de prendre la revue, tous ont 

accepté et adhéré. Ils ont aussi demandé à se voir plus régulièrement, 1 fois par mois. Nous continuons à 

dîner ensemble pour pouvoir se donner les nouvelles puis, nous faisons la réunion. Une fois enquête, une fois 

méditation, parfois actualité (par ex : bioéthique)… 

Là aussi, certains membres sont partis, d'autres ont été appelés par un  des couples... 

Ces dernières années, l'enquête a toujours été bien accueillie et j'ai même été surprise du sérieux de chaque 

membre à lire le Courrier. 

A tour de rôle, chacun des membres a accepté de faire le CR, chacun pouvant compléter et depuis cette 

année, la préparation et l'animation se font aussi à tour de rôle. 

Faire enquête c'est vraiment pour chacun partager sa vie avec parfois un apport littéraire, d'études… 

Pas de difficulté pour ce partage, au contraire, une grande qualité d'écoute, mais quand il s'agit d'aller plus 

loin, vers le collectif ou le discerner, c'est plus difficile voire impossible… soit par manque te temps, soit 

parce que nous ne savons pas quelles questions se poser, soit… 



Partager en équipe, c'est pour chacun une première relecture de sa vie et une étape du discernement et pour 

l'équipe une première vision d'une dimension collective. 

 

un exemple concret : 

Cette année, lors de la réunion d'octobre, il avait été proposé de partir du courrier 187 p 8 et 9, la personnalité 

de chacun ressort... 

Le méticuleux commence :   

13 items “pas assez de temps” : pour lire, voir des amis, aller au cinéma/théâtre, temps pour les enfants, les 

parents, les repas, jardinage, bricolage, temps libre 

12 items “suffisants” 

4 items “trop de temps”: télé, bureau, temps connectés 

Cette préparation lui permet d'ajouter : 

« Je vais essayer de réduire mon temps au travail en déléguant des tâches ne nécessitant pas mes compétences 

spécifiques. J’aurai plus de temps de faire ce pour quoi on me paye et je rentrerai une heure plus tôt. « Je te 

mijoterai des bons petits plats ma chérie ». n'est ce pas déjà une esquisse de transformation. 

 

Le découvreur : 

« On a construit un nouvel emploi du temps très différent des années précédentes. 

On fait une activité en couple  et c’est super. Moment important. 

Je fais du ping-pong, Mon conjoint fait du dessin, on a une activité chacun et on emmène les enfants ensemble 

à leur cours de roller, on les regarde. On aime bien ça. 

Je suis contente d’avoir rencontré les scouts de France, je vais y être secrétaire, je suis contente d’aider, 

d’apporter de la valeur ajoutée. » 

 

L'interrogateur : 

Famille / enfants: trop de temps? mais moments supers. J’aimerais voir un peu plus mes grands parents. 

Temps connectés: ok 

Place à l’imprévu: ça va, j’ai un emploi du temps moins chargé qu’avant, cela me convient 

Promenade/randos/actualités/voyages: pas assez de temps. 

C’est une période un peu spécifique, l’emploi du temps n’est pas extensible et nous avons des enfants en bas 

âge. J’arrive à faire du sport, du chant. 

 

Le studieux : 

Temps avec les enfants: temps subi? choisi? Très variable en fonction des enfants. Temps qui peut être chouette 

comme subi. 

Avec les enfants, il n’y a pas de temps d’ennui. Petit, je passais du temps à regarder par la fenêtre. Un adulte  

disait : “cet enfant s’ennuie” mais je crois que ce n’était pas le cas. 

Loisirs, culture, vie spirituelle, lecture ,parents, cousins: pas assez de temps 

Engagements: Aci, éclaireurs… ok , mais paroisse...pas assez de temps? 

Courses: trop de temps? 

Ménage: pas assez? 

Temps connecté: trop de temps? 

Temps libre/ imprévu: pas assez? 

J’ai l’impression de manquer de temps, de courir un peu, mais pour quoi faire? 

 

Puis vient le tour de l'énumérateur : 

Travail: mon travail est passionnant. Le temps que j’y passe me convient. 

Mais à côté, je suis auto-entrepreneur et  je ne gère pas bien cette « double activité ». 

Théâtre: je suis très engagé, ça me nourrit, j’en ai besoin, j’y passe beaucoup de temps mais cela m’apporte 

énormément. 

Transport: plaisir (trottinette…) 

Badminton, chorale à la mairie 

Repas: beaucoup de temps 

Pas assez de temps passé: actualités, spectacles, sport, engagements (écologie?), théâtre (avec des SDF?), 

temps de qualité avec les enfants 

Mais il faut être aussi réaliste, le temps n’est pas infini. 

 



Le concret : 

Je fais du dessin 3h par semaine ? Je ne vois pas le temps passé. Je suis très contente de faire ça. Un moyen 

d’expression, ça fait du bien. 

Mercredi après midi : je suis avec ma fille 

Petit déjeuner un peu sacré, temps important 

Pas assez de temps consacré à la lecture 

Les amis : pas assez de temps avec eux…La vie de famille avec deux enfants petits fait qu’on a développé des 

relations avec nos voisins, c'est super 

Manque de temps pour les  spectacles, les musées 

Spiritualité : ça manque, j’aimerais aller plus à la messe 

Il me manque une activité de type loisir créatif à faire à la maison (ex : fabriquer un album photo)...C’est 

important pour moi que les enfants nous voit faire des choses, créer, nous amuser 

Temps gratuit, donné : trop peu 

 

Et le matheux : 

En moyenne, dans notre vie, nous passons : 

12 ans au travail 

25 ans à dormir 

5 ans de travaux ménagers 

7 ans d’insomnie 

4 ans au téléphone 

3000h à se raser 

1 année en congé maladie 

11 ans devant la télé ! 

 

 

Nous découvrons assez facilement comment nous vivons chacun et les autres membres de l'équipe, c'est déjà 

un enjeu collectif, mais beaucoup plus difficilement comment les personnes qui nous entourent le vivent. 

Une unanimité se fait, partager ensemble nous permet de mieux appréhender le domaine de l'enquête, donne 

du sens à ce que nous vivons… 

 

 

 

une 2ème équipe sur la ville, avec le même style de cheminement, sans le passage par « les fiches d'éveil » 

mais dont les membres adhèrent. 

 

Ces 2 Équipes jeunes ont décidé de se rencontrer, un couple de chaque équipe a préparé, avec les moyens 

modernes, mail… à partir du courrier 189 p 8 et 9 « heures pleines, heures creuses » 

très bonne rencontre, bien animée par eux, des échanges en toute confiance et le souhait de se revoir l'an 

prochain. 

 

J'ai bien conscience de ne pas avoir répondu pleinement à la question, j'espère ne pas vous avoir ennuyé mais 

je reste persuader que le collectif, les transformations ne peuvent se découvrir qu'à la relecture… 

 

 

 


